
 

 

 

APPEL 

De la conférence internationale  

« La paix et la sécurité - alternatives féministes »  

05-06 octobre 2009, Skopje, Macédoine 

 

Les féministes pour un monde libéré du militarisme, de la 
domination patriarcale et impérialiste et des fondamentalismes 

religieux 
 
Antico, une initiative féministe civile de Macédoine a organisé une conférence 
internationale « La paix et la sécurité – alternatives féministes » les 5 et 6 
octobre 2009 à Skopje, en Macédoine. Les activistes féministes, les politiciens, 

les membres de parlements nationaux, les militants pour la paix des Balkans, 
de l’Europe de l’Est et de l’Ouest, de la Méditerranée, du Moyen-Orient, de 

l’Irak, d’Iran et des Etats-Unis se sont rencontrés à Skopje pendant deux jours 
afin d’analyser et de partager leurs expériences, de remettre en question les 
concepts traditionnels de paix et de sécurité et de discuter de l'alternative 

féministe au monde patriarcal. 
Pendant la conférence, les discussions ont affirmé que:  

Nous vivons dans un monde marqué par les nationalismes et dominé par une 
minorité privilégiée, utilisant un système patriarcal, militaire, néo-capitaliste et 
religieux pour opprimer la majorité défavorisée autant dans les sphères privée 

et que publique. 
Les mouvements fondamentalistes de toutes les religions à travers le monde 

lancent des attaques sans précédent et de plus en plus nombreuses contre les 
droits que les femmes ont acquis grâce à leurs durs combats au cours des 
siècles. La religion est une affaire privée et individuelle. La laïcité, basée sur la 

séparation stricte entre la religion et l’Etat, est une pré-condition pour une 
société réellement démocratique où toutes les personnes ont la même valeur, 

indépendamment de leur sexe, de leur genre, de leur orientation sexuelle, de 
leurs origines, de leur classe, de leur religion et autres caractéristiques. La 
législation civile devrait englober les codes de la famille et les droits individuels 

des personnes, et la liberté de pratiquer ou de ne pas pratiquer la religion ne 
devrait pas être niée ou opprimée. L'éducation publique devrait être civile et 

laïque. 

 
Les droits des femmes sont des droits humains universels et ne 
devraient être compromis pour aucune raison, qu’elle soit culturelle, 

traditionnelle, religieuse, identitaire ou autre. De toute urgence et face 
aux contrecoups contre les droits des femmes, nous, en tant que 
femmes, devons nous unir et, avec toutes les forces progressistes, dire 

STOP et faire en sorte que le changement se produise. 



 

 

La conférence appelle toutes les organisations - gouvernementales, 
non-gouvernementale, politiques et sociales ; toutes les composantes 

de la société civile et tous les acteurs de la justice sociale d'inclure 
dans leurs agendas et stratégies nos revendications pour un monde 

laïque et libéré du militarisme et de l’oppression et d'unifier nos luttes 
pour défier le système patriarcal et les fondamentalismes religieux. 
 

La conférence a proposé de lancer un large mouvement pour un monde laïc 
libéré du militarisme et du patriarcat, du néo-colonialisme et de la domination 

religieuse ; libre de toute domination sur la dignité humaine et les droits, en 
commençant par trois étapes: 

1. Envoyer cet appel aux Nations Unies, aux organisations politiques 

nationales et régionales et aux organismes d’élus de tous les 

continents.  

2. Encourager la société civile à travers le monde à renforcer ses 

exigences pour la mise en œuvre des documents internationaux 

et nationaux relatifs aux droits de l'homme relatifs aux droits 

civils, économiques, sociaux et culturels des femmes. 

3. Organiser une conférence internationale en 2010 pour former une 

large base et établir des réseaux avec d'autres groupes et 

mouvements à l'échelle mondiale et locale; structurer et 

consolider notre mouvement.  

17 octobre 2009 Skopje, Macédoine 


